
*"' "̂ *— 

Miracle d'Amour 
Par PIERRE SALES 

P R E M I È R E P A R T I E 

— Parce qu'il j a dei chotea anji *ot» 

!, L'A Venir: (H ttôufeàff-TourcoIûg^ 

i ri: 
dut que la 

s H- de Beaulieu l'imposait de plus 

• Vous aurez la bonté de nous ckarftt de 

— Par un petit mot? 

Biei 

git a un membre de la 

je passe: 

i dévouée. 
U lui baisa encore la main. 
Puis il s'endormit^ Kl Jacqueline, quand elle 

rentra,-le trouva absolument repose. 
— Tu voit-, dit sa mère avec une grande dou

ceur, que lu peut très bien t'absenter. 
i mère, répondit Jacqueline avec 

' I 
Leurs régarda se en 

retuièie, JiicqucJii; 

»Tait senti un défi caei ta mire, et elle en était 
Monte malheureuse. Elle chercha une phrase 
[Banale qui put faire croire à U marquis» qu'eltt 

n'avait eu, elle, aucune pensée méchante. 
— Celte simple promenade m'a fait grand 

bien, voua devriez sortir quelque! heures en 
roiture, voua auoai. 

L'après-midi la marquise eut l'air d'obéir à 
te conseil donné par ta fille : elle sortit ca voi-

Et elle était a peine partie que Jacqueline 
murmurait, le cœur serré : 

— Ou va-t-elle t 
Et ce fut encore une nouvelle souîTvajw* pour 

elle. 
1 — Vais-je me demander cela chaque fois 
qu'elle sortira seule ? 

Kilo chassa cette horrible pensée en s'insUl-
lant pieusement auprès du lit du marquis et en 
rêvant qu'ils n'allaient plus se quitter tous les 

Mais, quelques Instants après, on annonçait 
le prince de Zéran. 

Jacqueline se redressa stupéfaite «I faillit 

:lui < 
ates qui ne souffn 

tard. Laisse-nous, petite. 
D'ailleurs, le prince pénétrait dans la cham

bre, amiable, important, souriant, ses cheveux 
gris relevés a ta Louis-Philippe, serré en une 
impeccable redingote d'un bleu indéfinissable, 
chic comme une figurine. 

JaeajnauM ne 1'uim.iit pas, non qu'il ne lut 
toujours très empresse avec eUe. mais parce 
quelle lui ri'|ii'oc!t.ail d'être le plus inutile des 
^eiitil-iujimne-i. de frayer nvcç les banquiers, 
UVIT les gen<-, on plaie, de jir.'iliquer une inépui
sable tolenifue, mi-ait u l'égard de tu R'}publt-

4 » et de s'occuper des danseuses et des tetri 
ces autant que des femmes du monde. 

Il lui donna une rude poignée de mains,» 
l'anglaise, et commença par la féliciter de son 
énergie, de ce dévouement t dont on pariait 
dans tout Paris >. 

marquis et l'tiamii 

balle dans le coc< 
v r e? . . . Parfait! 

Jacqueline délestait jusqu'à 

Et le marquis n'eut j.ln-
faire pour qu'elle se retirât . _ 
de la porte, elle recommandait : 

— Pas longtemps [ mon père ne pourrait tup-
rter aucune fatigue. 
i:t elle demeura « M la pièce voisine, dans la 

petite bibliothèque du marquis, sans aucune 
pensée indiscrète, seulement pour être plus vite 
- — disposition s'il avait besoin d'elle. 

lis •bieittoUdesieluls de vois du prince loi 
(aient ; et ee fut maigre elle qu'elle enten

de «tes bribes de phrases : 
Ces polissons... Ca se permet tout... 

Attendez un peu, 
leur clou... Plus u 
journal.,. Courriers des théâtres, 
discrétion... Parfaitement 
faut étouffer ça tout de su 
dre porporlions... Pot 

riplio 
Tout Paris déûl 

Après le départ du prince de Zéran. il parut 
Jacqueline que son père élait plus heureux 

qu'a iparatant. 
Kliu aurait bien voulu lut en demander In 
ison. Ce père si aime, dont elle rêvait d'être 

la collaboratrice, ne pouvait avoir de secrets 
peur elle. Ua four, certainement, eile saurai! 

tout, de lui, mcioe tes combinaisons politiques, 
ses intrigues de journaux . . 

Ce jour-là, elle n'osa pas l'interroger. Elle 
avait une étrange défiance, la sensation qu'il 
valait mieni ne pas savoir encore. 

Elle n'essayait jamais de lire les journaux, 
son père ayunt décrété que c'était une lecture 
déplorable pour les jeunes fille». 

Il faudra pourtant que je m'habitue h lés 
«rir, si je veux vraiment lui élre utile. 

; regardé aujourd'hui ce 

coup d ueil hâtivement jeté 

Elle chercha les. deux douzaines de feuilles 

3ue recevait le marquis. Elle ne les trouva n 
ans sa chambre, ni dans son cabinet, ni cbe 

Elles avaient toutes disparu. Cela lui fit mal 
— (Ky avail-il donc, qu'on ait pris tant de 

ou travaillaient les femmes de chambre, dei 
journaux y traînaient toujours. 

Et elle lut enfin cet écho de théâtre, cet lignes 

f Oh f eeita chambra virginale qu'elle «mal 
liant aiméeI Ce charmant fouillis ud étaient/ 
tous ses souvenirs d'enfant, de jeune fille I Coi 
rideaux, celte tenture claire à fleurettes, trou* 

si légèrement écrites qui furent d'abord, pour . 
elle, comme un coup de massue: « . . . celte pour Caire plaisir cinq minutes 
arrestation pourrait bien rie pas être étrangèi 

attentat plus ou moins politique.., » 
Comment peut-o 
père accepte qu'o 

faut étouffer ça tout i Parfaitement raiaoi 
de suite... s 

Kilo hésita toute In journée. !-:nverrait-elle ui 
des domestiques ckafQMr lia journal au d ours 
Attendrait-elle ceux dp I après-midi? Elle eprou 

it un invincible besoin dé savoir. 
Les journaux de l'après-midi arrivèrent. Li 

marquise les prit aussitôt, il sembla à Jacquc 

Liuvejlts douleurs. 
- J e veux... j'ai 
H j i 

— Oh I les infimes t 
calomnier ainsi T.., £11 
étouffe, simplement, une telle méchanceté"? 
Mais j'aurais voulu le grand jour, moi, i 

M.m formelle.,. J'aurais. . j'aurais 
Ah 1 Dieu 1 

Mlle froissa 
de lui glisser i 

Et, glacée, ayant tout juste la ïo 
le loute, elle ravin* prendre sa pli 
blessé, qui donnait paisiblement.. 

Jacqueline avait f 
ans la chambre de 
assuit la plus grande partie de la nuit, sidemi-
abillee. toujours prèle a son premier appel. Et 

elle se refusait '>l^lineineul ù céder sa place a 
Ce n'était que vers cinq ou six neures, 

lorsque le marquis s assoupissait profondément, 
qu'elle consentait a se reposer pour de bon. 

rie seuil cl bondissait brusquement de 

écoutes 
us avant une" bonne heure. " U 
File déposait nu froid baiser sur (es cheveux 

de In marquise, n'uHrndait pas quelle le lui eût 
, rendu et allait \ ' - -

r q u e l 

I Ce lit blanc et bleu on elle avait eu d« 
Tout ce nid qu'elle adorait il 

et détente aujourd'hui, lui 
semblant presque souillé I 

— C'est ici que ce félon gentilhomme m'a 
menti, ici que j ai pu croire un instant à sa ce-' 
médiel.,. Et quand père sera guéri il faudra 
encore que je le reçoive, que je le traite en ami. 
que je n'aie pas l'air d'avoir compris, Oui, pour1 

ma mère il faut que je sois toujours, A jamais, 
une sotte, une ignorante... et pour lui aussi... 

Elle s'endormait régulièrement dana celta 
pensée, dans une effrayante angoisse de l'ave»* 

Le lit du marqui-, était couvert de journaux ; 

r i u u r v u . m: roum;K< i. 

dredi M Juillet IM;I7. u tt heure* 

deieaux smu 

ont pas encore effee-

invités ii les déposer 
gretfe du tribunal de 

de bonneterie rue 1 loyale 
noy, sont invités à se ré 
Mercredi 2i Juillet i«»7, à 11 
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LEGAZ à la PORTEE deTOUS 
La Compagnie tlu Gaz de Roulwix met ù la disposition <Ja 

public, comme cela se l'ait it Lille, des nom pleurs à p a i e m e n t 
l i réaJaJuJe , pour Ja vente du g^z nu détail. Ces compteurs par-
mettent d 'oli t 'nir , | abaque i n t û n t , du gaz au moyen d'une 
i i i ècede ' IO c « n t . (Voir les eirenlaii-js). bin-s ce pr ix , pour 
:efjuel on obtient 3 3 3 litre* de gaz e*t eumju'ise lu lue;d.iO!i 
lu branchement ducompteur, de la tuyaitt^rie et des a|.pareils 
moyennant ce prix le placement des compteurs et de la distr" 
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BOULOGNE A LONDRES 

-Sauf imprévu 
Par le magnifique Paquebot-Palais a grande vitesse de ^X) 

« LA MARGUERITE » 
Longi.cn,- iOO métrés, largeur 12 mètres, vitesse aux épreuve* 

insubmersible. Eclairage eltctrii 

tlundu* le iviidaJie 
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du Moulin ù Vapeur, i ei'h's nassayes, sur le yu^i (.iainiicn.: 

GRAND PORTRAIT depuis 10 f. 

Procédés instantanés pour les 

PORTRAITS APRÈS DftCÉS 
sans frais de déplacement 

Agrandissements inaltérables 

N'achetez rien sans voir nos marchandises 
qui sontdu dernier genre, de Ja Ire fraîcheur 
et dont les prix et la qualité défient toute 
c • :*rence. 

Wv.iïUi&ÏÏS COMPLETS (h NTRU et 
POUF* LES ÉCOLE3 

^ * * " " " \?remi bien l a d r m e : 20 t e r , GRANDE-PLACE, 20 t 6 r , BOUBAIX 

BOUTEILLES NEUVES & D'OCCASION 

X J I O U L X I S L J I " F I T J B T J -
sa S3i-;>I, p r è l d e K o u b a i x 

p. !••-,( de bouteillci en tous genres, des Verreries du Nord nu prix et 
ii; d>> faliriijiie. nai- wagon, prr cidre, nar voiture. Ilros et détail. 
iO miiîe lio'.'ifiii-i d'o'xasinn deimis 6, 7, 8. 9 et lOfr. le cent rendu 
•iumieile. Mires, t\2 litres, iyi sircp, f|:> limonade pour Pharmacien 
loutci bouteilles paarmaceotiquei. 
Verra H vitre. L'in-'e. i-annes n̂ verre .le Ions «.«clèmcs, prii de fahrî-
io. Cloches à j,'iV.i'ns.'floiiehonsiie (ouïes 'juniites. Conduit à domicile, 
ose! délai!: hil enlrenrise de ï^randa, Innterneau. 
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prfca Houbais. 
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PATRIE 
(tiré dn célèbre drame de Victorien Sardou) 

Par E. LEPELLETIER 

P R E M I È R E P A R T I E 

L ï T R I B U N A L D E 3 A N O 

ai ra M mêla 
l TOUS enteods encore lui dire : 

«a irrogne.. 
«wélque 
mm, sas 

i Rassurez-v 

— i'ai dit cals r Moi f 
— Oui..- voua... et Mnae la comtesae s'est no 

Aoiaaatt... la lomtert de son flambesu m'cclai-
vatra visage était «aaa l'ombre... «'«at 

m arons eratté l'epée... tout cela 
bien BTècia... j etea-vona naiote-

... J . 1 

I.in 

lîjsoor ne répondit pas. 
La servante accorte apporta les dei 

e', en guise de remerciement, Hi^m-if/., > 
I.'IVOTIS. l'altiranl vers lui, déposa un lourd ; 
îcr sur ses joncs fraîches. 

La jeune fille se dégagea memenf, (c 

— Seigneur espagnol, di'-elle en colère, ( 
dez vos façons pour les ribaudes que le 

' " renir de Bohème, de Hongn. 
dlt.n 

i matière d'à 

pour les pa notre sang, de 
triotes... 

— Ohl ohf la belle, tu le fAches?... tw ss 
donc un amoureux parmi les rebelles?... 

i , seigneur capitaine, si ces 
dis galants voulaient se charger de dépêcher dix 

-époodit I* courageuse patriote qui, 
: aimable à Rjsoor, trop absorbé 
r de la différence oui existait 

dans l'esprit de la jeune fille 
pour s'apercevoir 

bon Fia 
mand comme lui "et un ennemi de sa patrie 

e capitaine espagnol, s'en retourna 
ire tranquille à l'office au les cruchons 
et lea pois d'étain a récurer recla

maient sa préaatMa. 

Ils nous hatsaost tom, dans ea pays, jeunet 
at m a i . . . filles et garçons... m a r n t i i Bigue-
aat, heurensement «u'tl nane ntie, pour noua 
consoler, las exceVkrata Tina 4e ITMitl de Ville 
et la bonne Wave «a - Metaafer de Lon-
s in t . . . » 
I t A approcha ta pente paaar h thtajnar taH 

Riguenez buvant. Kl il njoutii : A propos,( 

— Ma main? demanda Itysoor comn 

—Vous êtes durs a la sflulTrAr< 
mands... cependan! 

us autres Fla-
terriblement 

rraehant... 
Moi f... que voulez-vous dire?... 

— Vous savez bien... j'ai d'ailleurs raconte 
la au Tribunal. Vous avez poussé un cri dans 

l'escalier., et t'ai retrouvé mon épee à terre, 
quand vous me bonsen);l(es ; — un gentilhomme 

1 " jamais, — elle était toute engluée de sang.. 
Et Riguenez, designr.nl 

Rysoor, qu'un ganl fcris r 

î la I 

i gauche de 

•ssenlez plus 

i du moins, dit R;soor 

— Ce sera l'affaire de deux ou (rois jours... 
— Peut-être, dit Rvsoor, avec un sourire res

semblant & une grimaça, il n'j a que les bles-
au cœur qui ne guérissent jamais... 

Vous auriez dd montrer à Leurs Seigneu
ries, qui paraissaient douter, votre main bles
sée... c'était un indice irrécotable... 

En effet I heureusement qu'il n'en a pas 
esoîo... voire parole a suffi... 

rait pu appclrr lacomleste de Rraoor... 
— Son tantoigaufe n'eut fait aaie compléter 

U ? é t r a r 4 t l Wj*ans,>s ai minas», aaaataaaw 

al ler r 
, pinle, vWes et 

I faut, 
aussi, que j'aille reprendre mon service.. 
inousquetasrei sont sur les dents, gardes de 
jour, ruudes de nuit, alertes, sorlies, palrouil 
lea... sans coim-l<*r les pnrudes, les revues et le! 
exérutionsl... il h ! vous ne nous laissez guère de 
répit, messieurs les Flamands... dit avec 
ironie joviale lllguenez se levant £l raju 

lit h la 
RTSC 

— Voûsiâvcz déjà oublié... alors, "c'est bien 
ilendu, vous ne me gardez aucun ressenti

ment?.. . Uni mieux, car je serais désolé d'êlrc 
lonnel d'un brave cavalier, que je 
re comme rebelie, mais que j'es

time comro-? gentilhomme et que, comme hôte, 
je respecte... Allons, adieu, comte! renlrezchet 

eapecls a la comtesse... je suis 1res 
heureux de vous savoir hors de peine. 

regarda s'éloigner Riguenez en pous-
soupir, plus libre, plus dou-

ureux aussi. U était à bout de forces. Il 
oesoiir d'être seal. 

«ne 
ia peine... elle .. 

Pu», se hvanl B « C effort et a'enveioppantde 
son manteau, il se dit l'oeil sombre et tes sour
cils abaiaaés : 

Mi uaandice... Panaris.xn mon mon frère.. 

- Hors de peine?... hélas t elle ne finit pas, 

nhsenee, a reçu un homme... quel est-il ce ml 
semble qui m'a vole mon bonheur? qui a souille 
ma ilnmeurc. ? oh I je le saurai !,.. la main di 
traître est blessée... qui vais-je rencontrer 
avant a la main la plaie accusatrice qu'a faite 
lépéedecet Espagnol ? v . O Dolorcsl., 

.1° ' 

peul-êlre vais-je. en rentrant, surprendre 
misérable à mon fojrer... 
lit Rysoor, tout tremblant, sur le seuil de la 
verne, hésitnit àse diriger vers sa demeure 

quand un homme, petit, boiteux, mais allègre, 
"apercevant, se précipita vers lui : 

igneur comte... Dieu 
quicl l'h 'i 

; btrt : I... 
Toi, Jonas ? . . eh bien t mon brave, que 

dit-on dans la ville ?... et tes cloches ? . . . 
— Tout va bien, monseigneur, répondit Jonas, 

e sonneur, avant peu, mes cloches sonneront 
entrée du Libérateur I . . . 

— Chut /. . on peut nous entendre.. 
— Bah I demain sans doute, Guillaume d'O

range sera dans nos murs el nous pourrons 
' notre aise : Vive la Besace 1 Orange et 

Liberté 1... 
Oui, mais aujourd'hui il faut nous taire.,. 
Il faut agir aussi.. . J'ai un message pour 

De qui * dit vivement Rysaar. 
Du seigneur Karloo. 
Ah I le brave ami t... Karloo est «n sdreté 
oins t . . . it n'est pas inquiété t . , . rassure-

mai visa, Joua» Ut «a» one fcaxloo aat pku «Aie 

— Le seigneur Karloo ne courlsunm danser, 
pour le moment du moins... Ccpeudanl, il lu ut 
qu'il se tienne sur ses gardes. 

— Ou'y a-t-il donc?... l'a-t-on surpris ? . . . 

— Non.Il a reçu simplement l'ordre duOand-
Prëvol d'avoir, en sa qualité de capitaine -i- la 
garde bourgeoise 

ntotel-dc- Ville. 
— On désarme les bourgeois de Bruxelles ? 
— Tous suspects, comme vous et moi. moi» 

seigneur. Le Grand-Prévot avait dit « Si f 
sept heures du matin il me manque une sculi 
arquebuse, & sept heures et quart, le 

-iditer s dii 
lactitude.. 

Karloo!... et il a obéi T. . . 
._ ore, monseigneur,.. heureusement 

il n'était pas chex lui... cela lui donne vingt-
quatre heures de répit. Aiora il a pensé à voua 

'ous consulter. 
bon Karloo... il sa ôlre bien M w t a i 

d'apprendre que je me suis lire des griffes -le ees 
'andits. Libre, je puis veiller sur lin, le cacher, 

aider à tuir, si le danger est Irop pressant. 
— Il m'a envoyé a tolre recherche, car I) 

ignorait Wtre arresUtion. Rendez-vous est pris 
seigneurs et bourgeois tour s en

tendre sur ce désarmement. 
— Ou eit le rend«-«Mia T 
— A, quelques pas d'ici... chez le hmneur 

Itoppel. 

( i tuivrê). 

Longi.cn,-
designr.nl

